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(Du Jom nal de Rome du 19 Avril.)

(Suite).

Le siècle n’appartient pas tout entier
ala Révolution, et, grâce à Dieu! lu

Franc-maçonnerie n’est pas tout le siècle.
Agir contre le mal du siècle, oui, c’est
vraiment l’œuvre du Pontilicat romain,
mais non pas agir contre unsiècle, qui à
côté de inonstrueuses erreurs, compte
tant d'admirables gloires, et a bénélicié
de si précienses prices. Est-ce un enne-
mi du siècle, le Pape qui a exposé si élo-
quemment les Harmonies de l’Eglise ef de
la civilisation ?
Plus loin, le Zemps ubuse encore dus

termes de la vote l'Osservatore romano nole
que nous acceptons fout entière comme
tout acte émanant de l'autorité pontifica
le, et que nous devons défendre contre
toute fousse interprétation, qu'elle vien-
ne de la Défense ou du Temps.

Il n’est pas exact que le Saint-Siège ac-
cepte une solidarité complète avec In
presse, même romaine, colle qui Lénéfi-
cir, comme nous faisons nous aussi, du sa
vigilance, de sa protection, de sa faveur.
Le Saint-Siège n'a jamais ressé de protes-
ter qu’il n’était solidaire d'aucun jovanal,
que la voie de la presse n'était pas celle
dont il usait pour publier ses doctrines
et ses décisions suprêmes. Il surveille, il
protège, il favorise les journaux qui pu-
blient et défendent ces doctrines et ces
décisions; mais les articles de journaux
ne peuvent jamais, en aucune manière,
passer pour des actes de l'autorité ponti-
ficole. À vet égard, tous les journaux ro-
mains et autres sont dans la mêmesitua-
tion.

La vote a seulement revendiqué,et avec
infiniment de raison. pour le Saint-Siège
In juridiction doctrinale sur les journaux
qui se publient ici à Rone, sous ses yeux.
Au Saint-Siège seul, en effet, appuitient
le jugement souverain sur la conformité
des articies dus journaux romains avec
les doctrines qu’il enseigne. Mais 1 ne
saurait s'ensuivre qu'il approuve expres-
rément et prenne sous sa responsabilité
tous lvs articles de journaux qu'il ne ju-
ge pas à propos de condamner formelle-
ment.
La portée de la xote ne saurait être au-

tre, et le Temps l'a singulièrement cxagé-
rée, Si, ensuite, ce journal a cru embar-
rasser le Français et la Défense en surlai-
sant le* brevet d'orthudoxie ” qu'ils s’at-
tribuent. c'est leur niluire dese dégu
ger.
Du woins, le Temps même sansle vou-

loir, à rendu hommage à lu Papauté im-
tauable «t_intaillible, eu se refusant à
voir dans cette vote la marque d'huenne
modification dans lu doctrine permanen-
te et variable du Saint-Siège et de l'E-
glise, ni aucune indication sur la future
Encychique. En ce sens, le Temps a été
fort avisé.

FRANCE.

“LA ULIGUE DE L'ENSEIGNEMENT”
ET LA FRANC-MACONNERIE.

 

La Ligue de l'enseignement à tenu l'autre
semaine à Lille son congrès anuel. La mu-
nicipalité de cette ville avait pris en main
l'organisation de cette solennité, plus
souciense des progrès de l'athéisme que
des intérêts scolaires. Tout ce que la ré
gion compte de pédagogues vaniteux et
de lnïcisuteurs à outrance s'était donné
rendez-vous à ce conciliabule, ouletri-
omphe de l'école sans Dion a Cté chanté
sous toutes les formes, et où des mesurus
out Élé adoptées pour consolider et pro-
pager l’œuvre néfaste accomplie en mu-
tière d'enseignement par la complicité
des loges et du gouvernement républi-
cain.
Deux aveux doivent être enregistrés à

la suite de cette ogie oratoire. .
Premièrement, M. Jean Macé, sénateur

ct président de In Ligue a proclamé une
fois de plus la connexion de ln Ligue avec
la maçonnerie:

“L'œuvre de la Ligue, à dit l'orateur, est
la diffusion de l'instruction, une œuvre
essentiellement maçonnique ; ses  prinei-
pes, la liberté d'action laissée à tous et
l'abstention de toute polémique, politi-
que ou religieuse, sont cntièrement con-
formes aux principes acceptés dans les
loges.
“Qui, ce que nous laisons est une œuvre
maçonnique. Non, personne ici ne vou.
dra y renoncer à eatse de cela Si le tra-
vail des Cercles delu ligue ost un travail
do loges, qu'est-ce que cela prouve ? C'est
queles loges ne sont pas des antres de
perdition, commeon le crie sur les Loits,
munis des institutions utiles, bienfnisantes,
dignes de respect, el voilà tout! Qu'im-
porte à ceux d'entre nous qui n'en font
Pas partie ce qui se passe 4 huis clos,
Puisque ce qui se passe chez nous à ciel
ouvert est conlormu à l« loi qu'elles re-

rie extérieure, Je l'ai dit cent fois dans
les loges, d’un bout de la Franceà l'autre
Nulle part il ne s’est élevé une voix pour
protester. ”
En second lien, pareille en cela aux

loges maçonniques, la Ligne a, dans ce
congrès de Lille, affiché, sans réticence,
son caractère international. Le fait res-
sort de la présence des étrangers qui ont
été invités à prendre part aux travaux du
congrès de Lille et des discours que quel-
ques-uns d'entre eux y ont prononcés.
Au nombre de ces étrangers, figuraient

le fameux M. Charles Buls, bourgmestre
de Bruxelles ; M. Léon Vander-Kindere,
prolesseur de l’Université libre, ancien
député, président de la Ligue belge de
l'enseignement ; M. Alexis Sluys, direc-
teur de l'Beole normale de Bruxelles, se-
crétaire du Denier des instituteurs ; M.
van Hoof, inspecteur communal des écoles
d'Anvers ; M, Alphonse Turbelin, indus-
triel & Molenbeck-Saint-Jean (Bruxellos,)
membres de l'enseignement.
À la séance de clôture du congrès, M.

Buls à eu la parole pour retracer l’histo-
rique de la Ligue de l’enseignement bel-
ge. Ce discours a donné à l'orateur
étranger un prétexte pour adresser aux
électeurs du département du Nord des
conseils politiques fort déplacés assuré-
meat sur-ces lèvres,

Lo secrétaire général de la préfecture
du Nord, qui assistait à la séance, n'a pas
protesté contre cette ingérence étrangère
dans les affaires françaises.

Mais il ne soullrait pas de relever les
aveux des ennemis de l'Eglise. D'urgence
il fout aussi combattre leur action : par
ces assises de l’athéisme scolaire, les ca-
tholiques du Nord sont dûment avertis
des desseius de leurs adversaires. Les
moyens ne manquent pas pourréagir Es-
pérons que ln résolution ne fera pas non
plus défaut.

pee

LE NOUVEAU MINISTERE DE LA
FRANC-MACONNERIE

Le ministère qui vient de tomber était,
comme du reste le ministère Gambetta,
un muini-tère maçonnique. Un franc-ma-
von important, le IF... Francolin, le conta-
tait tout récemment.

“Il est bon, disaut il le 17 décembre
dernier à la Iête solsticiale du suprême
conseil de la Grande Loge Centrale de
l'rance, que nous rappelions de temps en
temps à rec de nos FF. que notre confian-
ve (parfois naive) a placés à la tête des affaires
de la république, qu'ils doivent fidelité aux
principes que proclame la franc-maçon-
nerie, el que leur striet devoirest de pro-
tégur ceux de nos FF... qui luttent ouqui
souffrent pourle triomphe de ces prinei-
pes.”
Le Français mieux inspiré cette fois

qu'en d'autres arconstances, montre que
le nouveau ministère ne sera pas moins
dépendant de la franc maçonnerie qui, se-
lon l'expression du même F… Francolin,
* donne autorité aux siens sur le monde
profane, "

Voici les renseignement que publie ce
journal:

Nous rencontrons d'abord,—pour ne
mentionner que les FF... dont nous avons
sous les yeux les états de service officiels
donnés par les jouruanx maçonniques,—
nn vétéran de la maçonnerie, le F>. Bris-
son En 1872, le président du conseil des
ministres remplissait les hautes fonctions
de grand orateur de la Grande Loge Cen-
trale (rite écossais); lv 12 février 1882, il
présidait au sein de la L. /a Justice, la fè-
tv du salstice d'hiver, Le zèle maconni-
que du >. Brisson rayoune sur son en
tourage. Le 25 avril 1882, alors qu'il était
déjà président de la Chambre, le chef de
son cabinet, “ le prof. (profane) Vache
rie ”, capitaine d'état-major, se faisait ini-
tier dans la Lo. les disciples du progrès, O..
de Paris, Déja le chefadjoint du cabinet,
le Io. Marmonier, était un lranc-magon
de quelque importance ; en 1888, il oc-
cupait le posre d’orateur de cette même
loge les disciples du progrès.

Le nouveau mimstre de l'intérieur, le
F.. Allain-Targé, est également un vieux
maçon; il a été initié, le 20 mars 1869,
dans ln Lo. le Réveil maçonnique; Or. de
Boulogne-sur-Seine.
Quant au EF... Goblet, ministre de I'ins-

traction publiqueet des cultes, le compte-
rendu de la séance du conseil de l'ordre
du Gr. Or, du 18 février 1882 nous
montre un EF. considérable, le F.. Des
mons, faisant des démarches en faveur
d'un I. “auprès du Fr. Goblet, minis-
ire del'interieur ” do co temps-là.
M. do Freycinet, lui, est magon de

cœur; en 1882, il faisait son noviciat pour
eutrer dans unecongrégation si autorisée.
Voici, à ce sujet, ce que disait le journal
lu France (mai 1882) :

“ Au mois de janvier dernier, M. de
Freycinet était surle point d'être admis
daus la maçonnerie écossaise, où son père avait occupé les hautes fonctions de Vé-

en le ramenant au pouvoir, l'obligèrent à
s'abstenir. Une des plus importantes lo-
ges parisiennes duce rite, /e Libre Excamen
qui compte dans son sein plusieurs mem-
bres du Parlement, à délégué auprès du
président du conseil MM. Raymond,
membre du Suprême Conseil de l'Ordre;
Maurice Faure, Albert Tournier, Duri-
guieux et Eugène Deloncle, ancien dépu-
té, afin de l’inviter à prendre une décisi-
on, Les délégués maçoniques ont été re-
çus, dimanche matin, au quai d'Orsay.
M, de Freycinet leur a fait l'accueil le
plus cordial, et les a assurés de sa vive
sympathie pour l'œuvre maçonnique;
mais il a cru devoir ajourner sa détermi-
nation, eu égard àsa situation actuelle de
président du conseil ”,

Tonjours, on le voit, l'indécision carac-
téristique de M. de Freycinet. Mais il a
toutes les dispositions requises pour faire
bien maçonniquement sa partie dans le
concert dirigé par le F.-. Brisson.

Il n'y a pas lien de s'étonner de voir
les principaux portefeuilles confiés à des
dignitaires de la maçonnerie.

La maçonnerie étant l'armée de la Ré-
volution-qui détient le pouvoir, celle-ci
manquerait de logique si elle n'utilisait
celle-là. La question importanteest celle
desavoirsi dans le passé,les amis du Fran-
gais ont fait assez pour empêcher l'avène-
ment de la franc-maçonnerie au pouvoir
et si, pourl'avenir, ils prennent les me-
sures propres à l'en chasser, Sinon, à
quoi serviraient les statistiques qui mon-
trent l'extension quotidienne de l'influen-
ce maçonnique ?

 

NOUVEAUX MEFAITS DE LÉO
TAXIL.

À Paris, à Lyon, à Marseille, et sans
doute aussi dans d’autres villes, des affi-
ches ont été placardées ces jonrs derniers
pourinviter le publie à lire une produc-
tion immonde due à cet ancien sémina-
riste devenu pornographe anticlérical qui
a nom Maurice Jogand et dont le pseu-
donyme est Léo Tuxil. Ce drôle refait du
bruit autour des Amours secrètes de Pie IX,
dont la publication dans (le Midi républi-
cain, à Montpellier, lui valut naguère une
condamnation à 60,000 francs de domma-
ges intérêts, à la demande de M. le com-
te Girolamo Mastai, l'un des neveux du
Saint Pape ignominieusement outragé.
Le titre seul de cette révoltante composi-
tion ne suffit pas à satisfaire chez le
Taxil la soil de souiller; de grossières
enluminures complèterent le scandale, et
l’on ne craint pas d'impliquer dans la ca-
lomnie une personne encore vivante
dont le souvenir n’est pas perdu à Rome,
Mine la baronne de Spaur.

Or, la police laisse faire. “ Elle n’a pas
d'ordres!” Et qni donc omet de lui en
donner, sinon le gouvernement, respon-
sable à coupsur de l'impunité ou de la
répression de pareils attentats ?

L'Univers annonce que Mgr di Reude,
nonce apostolique, à lait une démarche
auprès du ministère ; nous verrons quel-
le réponse sera faite à Son Excellence.
Mais n'est-ce pastrop déjà qu’il faille met-
tre en mouvement la diplomatie pourfai-
re balayer de telles ordures ?

Figaro lui-même remarque que si le
Souverain-Pontile disposait d'une puis-
sance temporelle, pareils méfaitsne se
produiraient pas. C'est infiniment pro
bable, et c'est sans doute en partie pour
livrer les Papes en pâture à la verve ca-
lomnieuse des Taxil de tous pays qu’a élé
entreprise la spoliation du domaine de
Saint-Pierre.
À défaut de l'intervention d'un gou-

vernement qui a semblé jusqu'ici boire
volontiers toutes ces hontes, il faut ° ap-
plaudir àl'intervention des particuliers,
qui lacèrent les affiches du Taxil. Quand
la justice publique se fait gloire de dé-
faillir, lu justice privée n'est-elle pas de
droit ?

pese

Un nouveau deuil vient de frapper le
Sacré-Collège dans la personne de l’Eme

Viterbe en qualité de délégué.

Ingable.
De Viterbe, il fut promu à la légatior

de Forli, et dans cette ville il eut l'hon

rendant à Bologne.
Revenu de nouvean à Rome.

liennes en 1870, il revint encore à Ronu
oùil fut nommé secrétaire de lu Congré

taire d'Etat.

in petto dans le consistoire du 13 dévem-

della Sualn.
Le cardinal Lasagni était, depuis I

mort du regretté cardinal Chigi, sexrétai
re des mémoriaux.

sistoriale, des Evêques el Réguliers, du

de l'Immunité ecclésiastique. Il était aus

plusieurs maisons religieuses.

jeudi prochain, à 10 h. 112 dans sonégli
se titulaire de Sainte-Marie della

Journal de Rome.

————

INSURRECTION DU NORD-OUEUT
—

LA DERNIÈREE BATAILLE.

les plus récentes de la bataille livrée pa

sang froid et de bravoure, mais il étaien
mal armés Plusieurs Sauvagesses on

mêmes. Bien que harassés de fatigue
après leur longue marche, les soldats
sous le commandement du colonel Otter

heures ; les Sauvages cessèrent alors le

dre du repos et des rafraichissements, On

nous aurons maintenant une guerre lon-
gne et sanglante
Winnipeg. G—Les lils télégraghiques

tionne.

s'est reliré pour faire venir des séserves
et des munitions ct que les hostilités ont

commandée par le colonel Terchmeret
la colonne volante a été formée par toutes
les troupes commandées par le colonel
Otter et par les volontaires de Battleford
Deux compagnies du bataillon Mid-

dland sont stationnées à lu traverse Clar-
k», les autres sous le colonel Williams
sont parties en bateaux pour rejoindre le
général Middleton ; ceux qui ont été
blessés à la bataille de l'Anse aux Dois-
sons sont à Saskatoon et prennent du
mieux.

lls sont sous les soins des docteurs Rod-
dick et Douglass ; ce dernier est descen-
duen canot et est arrivé deux jours avant
le bateau à vapeur. Un ouvrier chargé

Traverse de Clarke et Battleford est reve- cardinal Lasagni, mort hier, 19 avril, à 2
heures 112, d'uneattaque d'apoplexie. |
D'une honorable famille dela bour-

grosie ct neveu de Barthélemy Lasagni,
célèbrejurisconsulte qui, au commence-|
ment dece siècle, fut appelé en France
par Nepoléon 1er, y acquit, par sa scien-
ce, la charge de président de la Cour de
cassation et mourut grand'croix de la Lé-
gion d'honneur, Pierre Lasagni ost né à
Caprarole, dans le diocèse do Civitacns-
tellann, le 15 juin 1814

Ayaut révétu habit ecclésinstique, il
débuta dans sa carrière à la nonciature
apostolique de Paris. d'abord comme at-
taché à lu personne du nonce et ensuite
avec le titre officiel de secrétaire de la
nonciature pendant qu’elle était dirigée
par Mgr Fornari.
Co dernier ayant été créé cardinal, et Hat annonce l'arrivée en

éclaireurs du capitaine Stewart.

LES ÉCLAIAEURS DU CAPITAINE STEWAIT,

équipés des troupes du N.-O. ll a placé
des avant-postes 4 I'lle Wood l’ecker et
Cherry Coulée conservant ainsi une com-
munication directe pour les courrier
entra Fort McLeod et Medecine Hat.

 étant rentré à Rome, Mgr Lussagni l'y an sud dn Fort Assiniboine.

Là, il sut gagner l'ailretion de toute lu
popnlation et il y lnissa Un souvenirinel-

neur derecevoir Pie IX, qui y passait se

après
avoir été chassé de Forli par la révoluti-
on de 1859, il fut d'abord nomméclerc de
chambre, et plus tard Pie IX, de sainte
mémoire, l'envoys comme délégué dans
la province de lrosinonce. Chassé enco-
re de cette résidence par les troupes itu-

gation consistoriale et, pendantle conela-
ve dernier, il remplit l'emploi de secré-

Enfin, Mgr Lasagni fut créé cardinal

bre 1880 par Sa Sainteté Léon XILI, el
proclamé dans le consistoire du 27 mars
1882. Il appartenait à l'ordre des cardi-
naux dincres avec le titre de Sainte-Marie| tire sans offrir de résistance.

Il faisait partie des Congrégations con-

Concile, de la Propagande, de la Propa-
gande pour les affaires du rit oriental el

si vis teur apostolique de In pieuse mai-
son des catéchumènes et protecteur de

Les funérailles solennelles auront lien

Scala.

Saskatchewan Landing &—Des nouvel-

le colonel Otter annoncent que les Sau-
vages se sont batlus avec beaucoup de

pris part ou combat et ont fait preuve
d'autant de courage que les guerriers eux-

se sont battus sans relâche pendant sept

feu et se retirèrent à quelque distance de
1a. Le colonel Otter en profita pourreti-
rer ses troupes et leur permettre de pren-

croit que le premier coupest porté et que

étant coupés entre lu Traverse de Clarke
et Battleford il est impossible d'avoir des
détails de la bataille entre le Colonel Ot-
ter et Pound Maker, avant qu’un courrier
arrive à un point ou le télégraphe fone-

Oncroit cependant que le colonel Otter

déjà recommencé. La police à cheval était

de réparerla ligne télégraphique entre la

nu et nnnonce que les fils qui sont bri-
sés sur une distance de 20 milles à l’ou-
est et que les Sauvages sont campés dans
le voisinage. Une dépêche de Médecine

cet endroit des

Ils sont arrivés du Fort MeLeod la nuit
dernière. parcourant une distance de 140
milles entrois jours et demi, Ils sont suns
contredit les mieux montés et les mieux

\|. Winnipeg, G—Te corps d'arméeactuel-
lement au Nord Ouest se compose detrois
divisions, celle du général Middleton qui
sv dirige sur Batoche pour rencontrer les
Métis; celle d'Otter quia sauvé Bat-

1|tleford assiégée et vient d'attaquer la ban-
-

|

de de Poundmaker, à 85 milles dela ville
el celle du général Strange, qui aura
bientôt sous ses ordres, en outre du 65e,
le bataillon du colonel Smith et wn autre
corps de milice de Winnipeg, et qui est
ñ Edmonton.

Dans chacune de ces divisions. Il y n
un détachement de la police à cheval ot
les deux premières ont des batteries de
campagne,
Le général Strange traîne aver lui un

- [canon et comme Je colonel Otter, il ne s'at-
tend à avoir des diflicultés qu’avec les
Sauvages, les Métis étant concentrés à Ba-
toche.
La bande de Gros Ours, plus forte en-

core que celle de l’ound-meker, n’est pus
loin d'Emonton, et il n’est pas prodable
apres lu résistance opiniâtre qui vient
d’être faite au colonel Otter, qu’elle se re-

»

Winnipeg, 6—Le général Middleton
1 doit se rapprocher aujourd'hui de Bato-
-| che pour altaquer les insurgés demuin

matin. Il sera appuyé par le Northeote.
 

1, NOUVEAUX DÉTAILS SUR L'ENGAGEMENT

DU COLONEL UTTER AVEC LES SAUVAGES

Les dernicres nouvelles mandent que
¢'est samedi el non pas dimanche, comme
on I'n aunoncé, que le colonel Otter a li-
vré butaillo aux Sanvages dela réserve
de Powndmaker. Les Sauvages n’ont pus
été mis on déroute ; ce sont les volontaires
qui ont retraité.

Le colonel Otterest retourné à Bnttle-
lord après ln bataille.

Lo lieutenant Pelletier, qui n été bles-
sé, est le fils de l'honorable M Pelletier

- sénateur. Il est adjudant du Mme batail-
lon el est acluellement attaché à la batte-
rie B.

Le clairon Gilbert, 25 ans, qui a été
y blessé à latête, est un Canadien-frangais

qui était au service de ML J. Gi. Olivier.
Une autre dépêche vid la Traverse de

{| Clarke, confirme ln nouvelle annongant
{ qw'une bataille a && livice aux Sauvages

de la réserve de Poundmaker, samedi. Ces
derniers auraient perdu plus de cent
hommes.

Cette dépêche dit que le colonel Otter
aen 8 hommes du tués et 33 blessés. La
bataille n duré de cing heures du malin

Jà midi.

,

1

,

ansG5ÈME POUR FORTPTIT.
Le G5ème bataillon & reçu ordre de

quitter Edmonton pour Fort Pitt.
LES PRISONNIÈREs DE GRtos OURs.
On dit que Gros Ours garde wadame

Delaney pour enfaire sa lemme. On n'a
pas de nouvelles de madame Gowanlock.

LES FORCES DE “ POUNDMAKER.

l’oundmaker, avec d'autres chefs qui
sont dans son voisinage peut disposer de
600 a 700 guerriers.

Ces Sauvages sout nrmes de toute fu-
çon, les uns de fusils, d'autres de massues
de brome Knives, et Samedi, ils ont dû
profiter de tous les avantages que leurol*
frait le terrain accidenté pour se mettre à
couvert et combattre à la mode indienne

LES SAUVAGES DANS LE VOISINAGE

D'IUMERSON.
Tlier soir, une quarantaine de Sauva-

ges avec leurs familles ont dressé leurs
tentes à une petites distance de Emerson
M. Hooper et su femme ont été poursui-
vis par quelques-uns de ces Sauvages.

; DEPART DU

 

Glace! Glace! !
NOISE LABRANCHE

TROIS-RIVIERES.

Lo soussigné à fait Pacquisition de la glacière do M
Jelinas sur le St Maurice ct est en état de prendre des
engagements pour fournir In glace à domicile l'étô pro-
chain en cette ville à dexcellentes conditions,

Lesplus grandes précautions seront rises pour as.
surer aux consommateurs de glaco unarticle de quali-
té superieure

11 est du resto généralement admis que In glace du
st Maurico est plus limpide, plus durable et supérieure
À celle du fleuve; ollo participe des excellento qualités
de l'eau ferrûgineuse qui alimente notre aqueduc,

‘Poutes ies garanties nécessaires soront données pour
l'efficacité et la régularité du ln distribution de façon À
donner complète satisfaction.
On reçoit dès maintenant les ordres pour la prochai-

ne saison.

Avis aux Cultivateurs.

Un Métis des Fourches au Chevreuil,
dit que plusieurs rebelles et Métis se di-
rigent du côté sud ot étaient arrivés à cet
endroit; on dit aussi qu'un grand nombre
de Sauvages sont dans les environs de
Cypress Hills qui se trouvent à 40 milles

g| Blé blanc de Russto 51,30, Laurent LA5, Graino mil
2,15, Trèlle rougo lle, Alsiko 140, Plâtre $1.10 le quart,
Chuux $L70 la barrique, Farluo en poches $1.75, 1.90,
2.00 et 3,25, en quart $3.75 et 4.50, l'avino Atlas $3.60
pur 140 1bg, Thé 156, 20c, 25e, 3UC, 40 ot 5e, Cassonnde
5c 5dc Ge, Sucro Llauc 7e. Nous prenons le grain auprix
du marché en échange pour nos effete,
Uno réduction importante sera faite au commerce.

l'Inco d'affaire Nos 10 cb 11: marchô aux Denrées et Nos
31, 33, 35 et 37 Ruo St Antoine. .

L. T. CORMIER

 
'Treiv-Rivières 9 Mars 1885.
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IERES maisons doubles et un magasin qu'on a| L'honorable M. Ross, premier-minis-

|

celui del'asile de Beauport daté le 9 avril| honorable ami sur les conséquences ;

LES TROIS-RIV +

|

abandonnés, on a trouvé une table de|tre—Avant de proposer la deuxième lec-| 1888 je trouve la clause suivante. qu’elles peuvent avoir. Mais quant à la

billiard et autres effets et quolqueslettres

|

ture de ce projet de loi, je crois de mon

|

‘ Que les dits propriétaires seront te-|responsabilité de cette mesure, je dois dé-

de dates récentes mais d’aucune impor-| devoir de donneràcetto honorable Cham-

|

nus de ge conformer à toutes les recom-

|

clarer qu'elle a Gté soumise à non su et

tance. bre quelques explicalions sur la nature

|

mandations, suggestions ct ordonnances |connu ct avec toute mon approbation.

Des éclaireurs français se sont rendus à| et le but de cette mesure. Jo ferai connaî- [qui leur seront faites et données par le

|

J'enprends tonte lu responsabilité, com-

une distance de deux milles plus loin,

|

tre en peu de mots l’objet do ce projet de

|

on les médecins visiteurs nommés par le

|

meje prends la responsabilité de tous les

mais n’ont vu aucune traco de l'ennemi. [loi. L'objet de cetto législation est de

|

Lieutenant-Gouverneur en conseil, et|actes de mes collègues, qu'ils soient bons

On s'est omparé de 38 bôtes à cornes| mettre sous le contrôle médical le traite-

|

aussi à tous les ordres qui pourront leur

|

ou mauvais—je suis convaincu qu'ils sont

=

|

qu'on n conduites au camp. ment des aliénés de cette province. Le|être donnés par le Secrétaire ou par le |tous bons. Nous avons voulu faire, dans

Le général Middleton et lord Melgund

|

projet de loi ne renferme pas autre chose.

|

Gouvernement do cette Province.” le cas actuel, une loi aussi parfaite
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Courrier. sont d'opinion que tous les Métis et Sau-| Il a été mentionné, ailleurs que dans| Au point de vue légal—j'exprime ici possible. Nous avons déjà adopté on

vages se sont retirés à Batoche. cette chambre, quele gouvernement avait |mon humble oginion—les propriétaires amendements pour la rendre plus effecti-

Les chambres provinciales ont été pro- Les blessés ont été transportés a Sasha-

|

cédé auxcriailleries d'un certain individu de cette asile, en remplissant les condi- ve,fl je propose de faire encore de nou-

rogées samedi par son Hon. le Lt Gou- toonet sont sous les soins des docteurs |ou certains ‘individus. Je dois affirmer

|

tions du contrat, dennaient au gouverne-

|

velles mo ifications tout en conservant

verneur avec le cérémonial ordinaire. Douglass, Roddicket Pelletier, plusiours| que tel n'est pas le cas. Le gouvernement

|

ment lo pouvoir de nommer des méde- |intact le principe du projet deloi.

— étudintits en médecine sont arrivés ici.

|

à cru de son devoir de proposer certaines |cins et de faire des règlements touchant| Quant aux immuunités religieuses, je

Aux communes on s'occupe encore des Les cas de Lethbridge et Bislop sont

|

réformes dans le traitement médical des

|

le traitement médical. Aprèsavoir con-| suis de l'avis do l'honorable représentant

résolutions du Pacifique et du bill des les seuls qu’on considère comme dange-

|

malades non pour p'aire à M. l'uke et senti à ve contrat, les propriétaires de des Milles-Isles. Ou a porté des accuea-

franchises. reux, mais on croit qu ils guériront bien-

|

autres personnes qui ont tonné contreJus

|

l'asile confèrent-il au gouvernement, par

|

tions à tort ou à travers. Je ne crains pas

— tol. asiles dans la presse et ailleurs; mais il|le projet actuel, des droits et des pou-| de dire que ceux qu'on vilipende ainsi por-

Une dépêche reçue de Clarke Crossing Le dernier rapport reçu est que le géné- l'a faitdans l’intérêt des patients et dans | voirs qu’il n'avait pasauparavant ? Non, | tent autant derespect aux immunités re-

samedi soir annonçait qu'on avait enton- ral Middleton cst parti hier de l'Anse aux| l'intérêt du public. Voilà les motifs qui |le gouvernement était réservé tous ces ligicuses que les accusaleurs eux-mêmes.

du distinctement les détonations du ca- Poissons pourse diriger vers Batoche, ont engagé le gouvernement à faire ces droits, et il vient nous dire aujourd'hui

|

Sans vouloir faire mon éloge, je déclare

non dans la matinée, du côté de Batoche. réformes dans le traitement médical seu- qu'il va les exercer et s’eflorcer de res

|

en toute sincérité qu 1l n’y à pas en celle

Commeces détonnations ne se sont répé- i lement. La mesure ne comporte pas autre

|

treindre le nombre des patients intornés province un homine qui respecte plus

tées que pendant quelque temps, on ne Una regu le rapport suivant de la ba- chose, jelo répète dans les asiles. nombre qui suivant la que moi ces immunités, et nussi long-

sait s’il y a cu bataille ou simple escar- taille du colonel Otter: Jusqu'à présent, les inspecteurs pou-

|

statistique, va toujours en augmentant emps que j'aurai voix au chapitre, je

mouche. Le colonel Otterparti, vendredi après- vaient donner des ordres aux surinten- Le gouvernement a cru, par ce contrôle

|

puis assurerà cette honorable chambre

_ midi, avec 320 soldats, pour la réserve de dants des asiles, en particulier l'asile de médical, diminuerle nombre des infortu-|et au pays qu elles seront respectées,

Nous apprenons avec plaisir que M. | Poundmaker, marchatoute la nuit, et, à Beauport, et coux-ci devaient les luire

|

nés dans les asiles, et voilà pourquoi il

Moise Gouin, employé depuis de longues| 5.25, samedi matin, engagea la bataille excenter suivant la lettre du contin me propos mere rangements ans Je

années dansl'exploitation du boie,vient

|

avec les Sauvages. De notre côté, on comp- co ©gonverli a ntcontrôle Halenmaine uno copie du contrat pas-

de commencer à construire, unescierie à

|

te huit tués et trente blessés, Les Sauva- es pouvoirs en Ctab'Issant . 4 5 avec les 5 pie de l'asile de 1:

vapeursur la rivière Bécancourt, près de

|

res ont commencél'attaque à l'improvis- médical plus direet. Il n’ya donc pas de

|

sé en1875 avec les sœurs de faste de u

l'embouchure. g et il semblerait que ons consdonné changement proprement dit. Nous ren-

|

Providence, Longue Donte. Voici une

Nous souhaitons à M. Gouin tout le dans une embuscade. ! donsparcetie réforme l'application de la

|

clause qui confercertains pouvoirs au

sed ible, sstime à six ce un _|loi plus facile, et pour arriver plus sûre-

|

gouvernement. do ‘ls :

pnocès possible — bellespr sont elise nombrees mentà ce but, le gouvernement asuggé-| "… Les Sœurs devront fournir les soins

|

à demandé.

Le temps se tient toujours froid etla

|

ment; ils se trouvaient daus un lien con-

|

*© 1 établissement d'un bureau médical médicaux, sauf les honoraires do méde- On parle beaucoup de la défaite du

végétation n’a pas encore cummencé à

|

vert tandis que nous étions plus exposés

|

14 portera son attention Sur “I ns. emsae paysPa © GOUVeTNE:

|

gouvernement.

poindre. Les _cultivateurs semblent

|

à leurs balles, car nous étions surle som- et prescription acon ra a Toyee t ny ep “li on, 48 Portsou HMS!

|

Le gouvernementdes Indes à reçu or-

s'inquiéter pourles semailles qui se trow-

|

mot d’une colline ; une coulée nous sépa- cation, la ventilation des édifices, ‘e régi-

|

contiées aux ites Sœurs reront soumises

|

qre de discontinuer les préparatifs do

vent ainsi retardées.
me et la diète, le vêtement et l'exercice.

|

à la surveillance, inspection et direction| suorre.

Tu coup a été tiré il nous sembla que nous Le gouvernement a oa qu'il était desou des péter et inspecteurs de priSONS

|

Une petite troupe de soldats russes avec

Nous avons été obligé très à regret de

|

étions cernés de toute part. devoir de uurveiller de plus prêt cette

|

que le dit Gouvernement pourra nommet

|

quatre canons occupent maintenant Pend-

remettre à notre prochain No,la suite des| Cinquante hommes ont été envoyés partie importante du traitement des alié-|à cette fin, et les diles sœurs s engagent à

|

jeh. Los Russes ont gagné une victoire

articles surl'éducation. pourprotégerles derrières de la colon- nés; les patients exigent Lous les soins [donner à ces médecins et inspecteurs |'complète surles Turcomauis de Sarik. La

—_— ue. possibles, et le gouvernement désire exer-

|

toutes les facilités nécessaires pour faire ligne télégraphiqueest terminée jusqu’à

Le Journul ne paraitra pas jeudi pro-| Nous venions de traverser un ravinet cer plus directement sa surveillance

|

leurs visites ef 3 ler fournir les rensel| 190 milles au-delà de Askubah. I] y à un

chain fête de l'AsCENSION. un ruisseau qui se trouvait à côté de ce dead patients.JenesucheA gnemontsdoovement calme apparent dans les préparatifs des

ravin. Les h :s envoyés en arriè © projet de lot nib une + porice,

cl

ie : ot Jouverne Russes pour la guerre.

rempli as] Oeerdiligence,dima gouvernement n'a pas d'autre but en pro-|a le pouvoir de faire cette législation au

|"

Les Houpes aighanes, près de Bolamur-

LA BATAILLE DE SAMEDI

Le Conflit Anglo-Russe

L'opinion s'accentue que les arrange-

ments du gouvernement sont l'entière
concession à ln Russie de {ont ce qu'elle

rait. Cinq minutes après que le premier

"em"

posant l'adoption de cette loi.
CONGREGATION

On nous prie de communiquer avis à

messieurs les membres de la Congréga-

tion des jeunes gens qu'ils auront leur

office au lieu et à l'heure ordinuirelejour

de l’Ascension.
Leur exercice religieux consisté daus

la récitation de l'office de la Ste Vierge ct

dans l'assistance à In messe dite spéuiale-

ment pour eux à la Chapelle St Thomas

nuant ainsi de beaucouple danger de la
situation. Le combat qui ne fut qu’une

escarinouche, eut lien sur une étendue de

terrain accidenté, au grand désavantage
de nos soldats, maisils se conduisirent en

héros, et malgré les balles qui silllaient
sans cesse autour de leurs têtes et venai-

ent de toutes les directions, ils ne brou-

chèrent pas d'un pouce. Chaque corps

combaltit courageusement et vers 10 heu-

res, ils avaient presque réduit l'ennemi au

Quant aux municipalités qui sont obli-
ates de contribuer aux frais d’entretien

des aliénés dans les asiles, il existe une

clause pour protéger les pauvres contre

les vexations et les perséeutions de cer

taines municipalités.
Le gouvernement prétend qu’en exer-

cant directement le contrôle médical qu'il

a droit d'exercer, il agi dans l'intérêt des

patients et dans l'intérêt public et qu'il

point de vue des contrats. Mais je m'em-

presse d'ajouter que si les propriétaires

dos asiles étaient forcés par cette législu-

tion d'encourir des dépenses plus cousi-

dérables que le veulent les contrats, le

gouvernemeut de la province devrait

supporter cette augmentation de frais.

Une clause dans le projet actuel pourvoit

à cette augmentation de dépense et auto-

rise les propriétaires à faire valoir leurs

justes réclamations.

ghob, n’ont pas reçu leur paie depuis
longtempset sont 1 ès démoralisées,

Le Messager Officiel. annonce qu’en con-
séquence de la divergence d'opinion entre
les cabinets de la Russie et de l'Angle-
terre, on a résolu de soumettre l'interpré-
tation de l'arrangement de mars à un ar-
bitrage. En même temps les doux nations
conviennent de reprendreles négociations
sur une base différente. Les points prin-

rassurera l'opinion qu'on a surrexcitée| J'arrive maintenant à la seconde ques-

depuis quelque temps. tion que je me suis posé en commençant

Je déclare que le gouvernement n’a

|

mes remarques. Je regrette d'avoir à faire

pas d'autre but que de rendre justice aux

|

allusion a ce sujet. Je regrette sincère-

propriétaires eux-mêmes des asiles et |ment qu'une partie importante et mème

qu’il ne veut en aucune manière empié-

|

pnissante de la presse ait cru voir dans

ter sur leurs droits. Le gouvernement n'a

|

cette mesure une altcinte contre les im-

pas l'intention de leur porter préjudice munités religieuses. Ces accusations ont

Enproposant ces réformes, il est persua-

|

été portées à la légères. On a profité de

notro crédit dans le livre de vie toutes| te position désavantageuse. Voyant ce dé qu’elles sont une garantie pour les|la circonstance pour dire tout ce qui est

; . sec ; . aera

|

propriétaires et les malades. possible de dire contre un ministre. Ona

les actions faites par soumission et pour

|

MOUY ement, les Sauvages teutèrent de e asinué » projet provenait d dh

sa gloire. couper la retraite de uos soldats qui se Lorsque la chambre se formera en co-

|

INSINU del ce da i Paie d'ini Cu ay

frayérent un passage pouce. Les soldats

|

mileJe proposerai quelques amendements taire seu] cl onla acca bli Ls 1 0

ee ont toujours fuit face à l'ennemi. Pertes

|

à l'effet de mieux définir l'intention du

|

# voulu faire croire au public que ee ¢ 10

8 tués, 30 blessés. gouvernement en ce qui regarde la nomi- du gouvernement n était pas responsable

LE BUREAU DE POSTE Ou ne peut décrire avec trop d'éloges, nation d'un troisième médecin par les

|

et qu'il n’avait pris connaissance de la

; Tan à à la conduite courageuse de nos officiers et propriétaires des asiles, et le traitement

|

Mesure que lorsqu'elle a été discutée dans

Nous sommes autoriséà informerle

|

de nos soldats. Chaque hommes'est con- médical dent il est parlé à la première et la presse et dans Ia Chambre. Di le pre-

public qu'il y a encore, à l'heure qu'il

|

quit en héros. Le colonel Otter avec son à la troisième section de la 3e clause. Ces

|

Mier ministre agissait de la sorte, je dé-

est, 21 tiroirs à vendre au bureau de| ctat-m ajor, volait sur tous les points et amendements ne laisseront aucun doute

|

Clare qu'il ne mériterait pas ma confiance

posto de cette ville, et qu'aucun des ern-

|

donnait ses ordres avec autant de sang- |SUT l’imtention du gouvernement, ct les Ondisait aussi quel’État voulait s'im-

de In Cathédrale. silence,

Le bien qu'ont opéré les congrégrations

|

L'attaque recommença peu après et la

depuis 3 siècles dans tous les centres où bataille devint acharnée. L'artillerie, com-

elles ont été établie, se produira, il est à

|

posée de deux canons de sept et des cu-

espérer, en notre ville pour ceux qui sau-

|

nons Gatling, fit à plusieurs reprises des

rontet pourront Fire le petit encrifice déchurges bien dirigées contre la retraite

qu'exige lassociation, de l'ennemi et à 11 heures, il était enco-

Ce qui, est fait selon lu foi a toujours jre réduit au silence. Le Colonel Otter

sa récompense devant Dien qui entre à avait déjà donné les ordres d'évacuercet-

cipaux de la frontière seront fixés par
l'entente et la ligne do démarcation de la
frontière et l'emplacement des postes se-
ront désignés par une commission mixte.
Les avant-postes des deux partis, seront
reculés jusqu'à l'arrivéede la commission
mixte, et les troupes seront resserrées dans
les limites tracées par la ligne“frontière.
11 sera dudroit de chaque nation de main-
tenir l'ordre et la sécurité sur son terri-
toire.

 

PECES

Nous apprenons avec regret la mort de
Delle Athalie Duval, décédéehierencette
ville. Elle emporte avec elle l'estime pro-
fonde d'un grand nombro de parents et

d’amis qu'elle édifiait par ses imminentes
vertus.

Elle était âgée de 58 ans.
| Nes funérailles auront lieu mercredi à

, fe ; ‘église paroissiale à 8 hrs. À, M.

ces se composaient de 75 hommes de In| ment est de rendre justice aux propriétai- dansles affaires religieuses ; mais lorsque Parents et amis sont priés d'y assister

police à cheval et des éclaireurs de la |res et de ne leur causer aucuntort. Si le des religieux ou des religieuses font des} sans autre invitation.

Batterie B, des Gardes d'Ottawa, de la

|

traitement médical entraine des dépenses contrats, ilfautbienqu'ilslesoxécuent

TT ATPIAIN ; | Compagnie “ C, ” de l'Ecole d'Infanterie, |non mentionnées dans les contrats avec

|*

ax aui 1 0e C 1 fort contrée =

LA SITUATION AU NORD-OUEST d'une partie des Queen's Own et des fu- [les asiles, le gouvernement a introduit ceux qui ont préparé cette loi ? La clause

— silliers de Battleford. On croit que le

|

une clausos permettant aux propriétaires ducontrat de 1875 que j'ai lu il y a un

Le général Middleton a commencé sa {nombre des morts de l’ennemi est de de

|

de porter leurs réclamations devant des

|

MOMeNt, ne douneLele pas ce pouvoir

marche vers Batoche, il est probable que| 50 a G0 hommes. La colonne s’est replié |arbitres ou un tribunal. au gouvernement ? A-t-on pensé que

ue la bataille attendue depuis quelques

|

sur 1 “À le même soir. PO gr | C'était s'immiscer dans les immunités re-

ours aura lieu aujourd’hui ou demain si sur Pattlolord Ie même soi movantàcimeJe Preim. ligicuses, ct a-t-on jeté injure & la face

elle n'a pas eulien déju. EXCITATION A WINNIPEG îtés relivi à Jos aires reli de l'honorable M de Boucherville pour _ i :

Tout ceux qui connaissent le Nord-| y elle do la bataille avec Pound- nies re eile de1 L a Fel avoir [ait ce contrat? Non, et il n'y x pas i Ni THs UT LORGVONS

Ouest sont d’opinion que la bataille li- a nouve e ca a arte avec Loum gleuses i e lustle | © la Longue-lomte, plus de raison de s'alarmer, aujourd'hui. | J i ] IH Ï i

maker a fait sensationici et l'excitation |cette prétention est tellement absurde,

vré ol. Otte x rages v ; qi ; ; Le principe de nommer des médecins : -

vrée PAJecoDrunSE tes augmente en raison du peu de nouvelles

|

tellementridicule que je ne crois pas de- cie dans les contrats DIE B. LAURANCE

causer general deo OU teS

|

qui arrivent. voir relevercette accusation où mêmed’y |
î ~ x v

. . 1 TA

i i ; . , Avant de terminer, je répète ce que j'ai

les tribus quicomptent environ 84000 |" Oncraint que les pertes du colonel Ot-

|

répondre. Le gouvernement n’a pas d'au- déjà dit dans 1) , po { 1 ) il

ames ct sera ainsi le commencement delter n'ai ‘, S considérabl ; : ; i éjà dit dans -une autre circonstance. 1

; er n'aient été plus considérables que ce

|

tre but de donner aux patients tous les

|

est infinime ttable de voir

la guerre longue et sanglante quo l'on re-

|

ane l'on à annoncé, car à la première nou-

|

soins voulus, Le gouvernement n'a pas est In iment regretlable co N on oot —_—

i . a ; saut ; , ; hommes publicr accusés à tour de rôle et

|

HE l'U RES J « 3 ES

doutait tant velle de la bataille de l'Angoaux Poissons

|

d'autre intention, ct jo défie qui que ce de vouloir leurfaire faire des choses aux- DE l'URES CRYSTAUXSONT GARDES

on n'annonçait que trois morts et le nom-| soit de trouver autre chose dans le projet

|

quelles ils n’ont pas même pensé. Ovs COMME ÉCHANTILLONS DONNES AUX

bro s'est accru jusqu'à 12 avec les nou-|de loi soumis à celle chambre. usaons ont >our ©onséquences de ACIHETEUNRS POUR DÉMONTRER

velles subsequentes. L'honorable M, Chumpagne.—Jo dirai

|

yniner la réputation de ces hommes qui LEUR NATURE

Dans ce cus-ci, on annonce douze morts

|

en toute franchise que, lorsque j'ui vu ce Niles sont recommandées par cortificats du Présilent,

 
ployés du dit bureau, non plus que le froid et de précision qu’à un combat si- clauses amendées ne donneront plus pri- miscer dans les immanités religieuse de

maitre de poste lui-même, n'a dit à quil anlé. Les soldats étaient très exposés

|

Ses à Une double interprétation. l'asile de la Longue-Pointe. Jo suis d'o-

i 1 ‘y i , . 5 ' ; ini ; r 1 ran

soul frodedisponibleleiy qu'on

|

yant l'évacuation des collines. Nos for-| Jo le répète, l'intention du gouverne-

|

BIRIOR 4% nous ne devons pas intervenir

3
.

 |
j

>>   
 

 

Les seuls articles réellement Anglais su le

Marché Canadien!

Une dépêche de l'Anse aux Poisson, vid

. Humboldt mande que le vaveur Northeo
le a été converti en canonnière et que ce
vaisseau attaquera Batoche par cau en
même temps que les troupes attaqueront
le position par terre.

Samedi une partie de la police montée
sour le commandement de Lord Melgund
est allee faire une reconnaissance à quel-
que distance au bas du fleuve. Ie se sont
rendus à environ un mille de Batoche.
Toutes les maisons des Métis comprenant
celle de Dumont étaient abandonnées ot
les meubles enlevés. Avant d'arriver à la

été beaucoup plus grandes.

ses bandes qui avoisinent sa réserve et

qu'il en résultera une guerre indienne
sanglante.
Le major Walsh, qui alongtemps vécu

avec les sauvages et a commaudé la po-

ce qui parait indiquer que les pertes ont

|

projet de loi pour la première fois, j'ai

; i éprouvé une certaine surprise. Jo l'ai

Poundmauker est un des chefs les plus

|

étudié avec soin à couso de sa tvneur et

habiles etles plus influents du pays, et| des appréciations différentes qu’on en

s'il n’est pas écrasé de suite, il n’y a pas

|

faisait, et j'y ai observé deux choses, que

de doute qu’il s’entourera des nombreu-| je vais traiter.

D'abord, il no faut pas oublier l'exis-
tence des contrats passés avec les pro-

priétaires des nsiles. 1h bien! co prpjet
de loi intervient-il dans les droits acquis

sont bien disposés ou de les détournerde

Ia vie publique, el cela au profit de geus

qui crient bien fort, mais qui entretien-

nent des opinions contraires i ln grande

majorité du peuple de cotte province.

L’honorable M. Ross.—Aprés le dis:

cours de l'honorable représentant des

Mille-Isles, qui à traité la question d'une
manière si éloqueute, si claire et si intel-

ligente, il me resto bien peu de choses à

dire surle sujet ; cor mon honorable ami

Vice-Président del'Association du Canndu; du Prési-

dent du Cullèg" de Médecins et de Chirurgiens de Que-

Le ; du Doyen du In Faculté de Médecine de l'Univer-

slt Laval du Président c* Ex-Présidont du Congeil de

Médecine do lu Nouvolle-Ecosse,

Nous «donnons deux échantillons:

M. B. Laurance,

Cher Monsieur. J'ai fait usage des excellentes lunet-

tes que vous aves choisies pour moi avec un «| urmnd

soin pour conventr À ma vue. Jo les trouve supérieures

@ nuvunede celles dont jo me sds servi pendant un

grand nombre d'années.

Plusieurs de mes amis out visité votre hurenan ct ont

Traverse de Uabricl cing Métis se sont
élancés d'une maison et se sont dirigés

en toute hâte vers Batoche. cc.

Onles a perdusde vue avantde pouvoir

et change-t-il la position des propriétai-|a expliqué le projet de loi bien mieux que udmtré comimo 1°oi la granca variété et in purfection de

res ! ; je n'aurais pu le faire. J'ajouterai copen- vos verres. Votreol, nervitour,

. lin second lion, Jo me suis demandé à

|

dant quelques mots surl'appréciation de J. I. % BOLDUC, Ptro,

propos do I'nsile de la Longue-Pointe si le| certains écrits et sur Ja part que j'ai prise Archoväché, 11 Août 1883.

se metttre à leur poursuite. En entrant . iA LOI DES ASILES rouvernement voulait s'immiscer dans | dans cetto mesure. TT

dans la maison on a pu voir qu’ils étaient ; — les ithmunités roligieuses ; si l’on voulait| On a dit quelque part—et si l'on a vou-

sur le poiut de prendre leur diner. On| La loi sur les usiles x provoqué aulinettre en doute les bons soins et les |lu mo faire un compliment on s'est Gran:

|

rewni des Innettes quo vous avez Étôussuz bonde choi-

était à faire cuire de lu viande ct ln mar-

|

Conseil législatif un très grave débat. égards des sœurs chargées de ln direction

|

dement trompé —que jo ne connaissais

|

sir pour nous, ob Je suis heureux do dire qu'olles nou

mite bouillait. On a trouvé des linges| Nous cmpruntous à notre confrère du

|

de cet asile. Je me disais qu'on dovait

|

rien decette mesure avant quelloefit êté vont ndmiraitoment bien Jo vous recommande Tore

couverts de sang dont on s'était servi

|

Courrier du Canudu lo résumé des décla-| mieux connaître l'esprit do dévouement| soumise à la chambre ot qu'elle füt diseu- et.Sd

pour panser les blessures des Métis, On rations de hon. Premier et Pargumenta-

|

ct de charité de ces bonnes sœurs. Si lo| tée dans la presse. Cette prétention est Ra

s'était servi de draps de lits en cette cir-|tion de l'hon. Champagne pour prouver

|

gouvernement eût proposé do faire une| ridicule.

constauce. Dans plusieurs demeures on | que le principe du bill actuel a 616 ue- législation dansce sens, j'avoue que cotto

laissé des chats et des poules. A la Tru-° cepté daus les contrats antérieurs purles action n'aurait pas été justilinble.

verse de Gabriel où il y à cinq graudes| propriétaires d'asiles eux-mèmes.

lice à cheval, est de cette opinion.

 

B. Lawance, Ber

Cher Monsicur. Madame Sewell ct moi avons fit

JAH, A. SLWELL
Doyen de ln Faculté de Médecino

- :
de PUniversitLaval,

Onn voulu jeter du blâme sur quel

|

Quibee, 8 Août 1883.

J'ai e né les deux © ] ques-uns de nos hommespublics et quant I'V. AYOTTE & Cr —

J'ai examiné les deux contrats. Dans

|

à ces injures, je partago s'opinion de mon Libraires, ‘l'rois-Kivières.      



c
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"cellent ordre ut remarquable pur Ta beauté des sons, peut
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Ppovisce bk QUEBEC

District de "frois-Rivières

Le vingt deuxièmejour d'

vingt-cinq.

No 88
4 SUF, tous

ZEPHIRIN BLOUIN ct MAGLOIRE PHANEUF, t

doux do Lewiston, dans PEtat du Maine, un des Etats

Unis d'Amérique, marchauds ot y faisant affulresen

semble comme tols en Société sous les nom ct raison

de ¥ Z, Blouin & Co

} COUR SUPÉRIEURE

Avril mil huit cent quatre-

Demandeurs

Va

ZEPHIRIN LAROCHE de Biddeford, dans l'Etat du

Maino, tndes Etats Unis d'Amérique, ci-devant do ln

Lu de Gentilly et y ayant des biens
prroisse d

Défendeur.

Sur motion do Arthur Olivier, Ecuier, nvocat, Procu-

rour des Demandeurs en autant qu'il appert par le rap-

port de Jsrnel Brunelle un des Huissiors juvês dans le

District do "Prois-llivières de In Cour Supérieure pour In

Province de Québec au dos de lu sommntion en cetlo

cause et par l'afidavit produit, que le Défendenren cette

cause n'a pu et ne peut (fre trouvé dans le dit vistriet

de ‘frois-llivières, qu'il n'a pis de domicile daus In pu-

roisse de Gentilly, ni du In l'rovince de Québec ct qu'il

n des biens dune In dite parolsse de Gentilly. La Cour

ordonue quo le dit Défendeur soit notifié par un avertis

sement à ôtre publié deux fois eu Inngue fmnçaise dans

le papier nouvelles appelé # Le Journal des Trois-Riviè-

res” et deux fois on langue anglaise dans lu papier nou-

velles appelé « Tho Prifluvien Trader? tous deux publiés

en In cité des Trors-Rivières de compumitre en cette

cause et de répondre à la poursuite ot uction en cette

cause dans le délai do deux mois à dater de In «ornière

insertion du dit avertissement, et que sur soi refus où

négligence du comparaître en cette dite cause et de ré-

pondre à la dito poursuite ou action danslo dit délai il

sers pormis aux dits Demandeurs de procéier au proces

et jugement comme dans une cause pur défunt.

Certifié
F. X. GUILLET

Député Protonotaire, Cour Supérieure

District des TroisRizitres.

HARMONIUMA VENDRE
Un superbe Harmonium, manufacture de ell; en ex-

être obtenu immédiatement et, à moitié prix «le sa vu-

leur pourargent comptant.

S'adresser à ce bureau.

MA. ONÀVEND E
Une maison avec dépendances, ayant entréect sortie:

en avant, sur place d'armes; cn avrière, sur Rue des

Cngernes.

—DEPLUS—

Une bâtisso en hwique à deux étaxes, adjoignant lu

maison ci-devant mentionnée, pouvant servir pour deux

Bureaux, et ayant entrée sur In Rue des Casernes, Lu

tout en bon ordre.

—AUSSI—

Un lot vacant, pour bâtir, udjoignant ln maison ct bâ-

tisse ci-dessus décrites, mesumni 40 pieds de front, sir

75 de profondeur, environ. C'est un cudroit bienpaisible

et des plus central de la cité; à proximité des Eglises

du marché et du Bureau de Poste.
S'adresser à

OL. ON. DESILETS,

"l'rois-Rivières 23 Avril 1885,

CHEVAL À VENDRe
Un boncheval très convenable pour le travail comme

pour lu voiture légère.
s'adresser à

P. M. CONNEI,
29 Rue du Pluton

‘Trois-Rivières.

 

 

SUCCESSION DE FEUM, |. GUILLEMETTE
Avis est par le présent donné À toutes personnes qui

sont endettées chvers In succession du feu Rév. Messire

Guillemetto, Curé de 5t Stanislas Comté de Champlain,

ou qui ont des réclamations contre la dite succession,

sont requises de payer leurs dettes où de filer leurs réclt-

mations d'ici au 20 Mai prochain, entre Tes mains du Rev

Mr Pierre H. Marchand, xécuteur testamentaire, à St

Narcisse Co Champlain.

St Narcisse lu 20 Avril, 1853.

 

COLLEGE
—bEi—

M:DOLA8 29 CHRURGHEMS
—DE LA—

PROVINCE DE QUEBEC

BUREAU MEDICAL PROVINCIAL

REUNION SENESTRIELLE

La réunion semestriolle du buresudes gouverneurs

(Bureau Médical Provincin!) du Collège des Médecins

et Chirurgicus de la province de Québec, sera tenue

Meperedi, le 13 Hai prochain, a

dix heures de F'avant-maidi

À l'Université Laval, & Montréal.

Les candidats pour l'examen où pour la licence de.

vront cnvoyor leurs papiers @ compris le certifient

d'admission à l'étude do In médecine) ainsi que le prix

de lu licence, $20, dans lo délai de dix jours avant cette

réunion, à l'un où l'autre des secrétaires soussignés Les

gradués devront étro présents ct apporter leurs certifi-

cats avec eux.
A. (i. RELLEAU, M. D,

Québec,

1, WAYLAND CAMPBELL, M. D,
Montréal

Montréal, 8 Avril 1886.

COLLEGE

MEDESINS ETCHIRURGIENS
PROVINCE DE QUEBEC

BUREAU MEDICAL PROVINCIAL

Txumen prélimnaire pour l'admission à

l'étude dela médecine.
a

 

L'exou ven pour adtission à l'étude dela médecine

aura licu.

Jeudi, 1e 7 Mni prochain à 9

heures de Pavant-midi,

Enla ville de Moni,“éal, à l’Université Laval.

Lo certiticnt de moralité ct 1es honoraires d'examen

doivent ét-0 rownis dans to délit le dix jours avant la

dato ci-dessus fixéo db un des secreres sullssigues.

A. QU, DEX-LEAU, M. U,
Québec,

F, WAYLAND CAMPBEL L, M. D,
yntréal.

|
HOTEL A LOUER

La vaste ct confortable maison ci-de-

vant occupée sous le nom “ d'Hotel St

‘ Louis” et située, rue du Fleuve, coin de

Le svussigmé n Phonneur d'informer lo publie qu’il, la rue St Antoine.

fournira de In glace durant la prochaine saison d'été, L'établissement est pourvu de bonnes

Oroyant avoir donnésatisfiction À ses pratiques, il v8- dépendances. Possession au 1 Mai pro-

père qu'on voudra Lien Iui continuer l'encouragent nt: chain

Il garantit fournir à ses pratiques - . .

s : | S'adresser sur les lieux à

DE LA GLACE DE PREMIERE QUALITE. PIERRE DECOTEAU, |

PRIX 1885
Propriétaire

Deguis lo ler mui jusqu'au ler ovtobro régulièrement

tous les jours :

Glace! Glace!!
GARANTIE DU ST-MAURIOE

 

ee
_

AVIS PUBLIC
30 lbs parjour (pour ln saison) veers iranian $ 500 —_—

50 à 60 1hg par jour (pour In muison).. 1000 Une société n été firmée entre Gcorgo Benson Hall

75 à 80 lbs parjour (pourIn suison)....…….…... 1500 et Willium Charles JohnHall, tops deux de In Banlioue

30 Tbs par jour (Pour L moiB).evesersreaseness 1.25 de Québec, ct Norman1. Noilgon,les 'Frois-Rivières, sous

fo ; les nomet raison do Mall, Neilson & Co pour lexploi-

La moitié de chacun de ces prix sera payable durant tation du commerce de bois dun « le district des Trois-

ln premièresemaine de mai et In balance durant lu pre- Rivières et le siége principal des affaires de In dite

mièro reruihe d'uoû. ; , société est à l’endroit appelé Les Grandes l'îles.

Le soussigné, comme le publie verra per les condi- TroisRividres 14 mars 1886.

tions ci-tdeseus, conserve les prix du passé. Dans Ie cas

ou gnoqu'un chorcherait à lui disputer le bénétice de

tonmice,Tomevale sit glace aussi bon DISSOLUTION DE SOCIETE

Tr, LEMAY.

 

  
  

 

 

"lrois-WRivitres, 16 Mars 1885. Avis est par le présent donné que ln Société commer-

cinle faisant nifairo en cette ville sous les nom ct raison

de J. Lamothe et Frère n été, ve jour dissoute de consen-

j tement mutuel, M. Joseph Lamothe l'un des membre

; do Indite société coutinuern à gérer les nifnires et faire

lle commerce dans lo magasin occupée pur In société,

. Oh como par lo passd, II est nutoriso a collecter les comp-

CS i toy et régler les affaires de la société,

SOUMISSION
S JOSEPH LAMOTHE,

by SIMEON LAMO HE.

, A Pr ur l'rois-Rivières, 37 Avril 1885.

DES soumissions cachetées, portant lu souscription

«Provisions et Eclairage pour ln Police à cheval,” et

adressées à Honorable President du Conseil Privé,

Ottawa, seront reçu s jusqu'à midi de Jeudi, le 14 mai. ? 2 fa k u !

1885. Ë eH !

 

ss

    «Rat

 

Des formules imprimées de soumission, contenant

tous les renseignements voulus quant aux articles et les

quantités requis, seront fournies en s'adressant à lort- |

O-berne, Wiunipez, à nueun des postes du lu police à r ; » 44 Ç |

cheval dans le Mord-Ouest, ou su bureau du soussigné. ! ds BR? of © i AQ % L of 3 |

On ne recevra que les roumissions qui seront faites ki are pei 1 Os ¥ ¢0 OS. ;

sur ses formules imprimées
\ \ 4 :

Le département ne s'engoge pus d'accepter Ia plus lin Gros et en Détail.

basse ni aueune des soumissions.

Chaque soumission devin être accompagnie dun ENSEIGNE DU MOUTON 1? OR

chôquo wecept” par une langue canadienne, pour une ’

No, 138 RUE NOTRE-DAME.somne éguie a dic pour cent du total du ln soumission,

PROIN-CIVIEREN.

 

 

lequel chèque sera confisqné el 1e soumissionnaire refu-

se de signer le contrat sur demande de se faire, ou s'il

négligo de compléterle service entrepris. Si la soumis-

sion n’est ps acceptée le chèque seru remis,

11 no sera rien payé aux journaux qui publieront

cette annencu sans ÿ «voir d'abord été autorisés. ,

FRED. WHITE, i
Controleur,

Ottawa, 23 Mars 1885,

   

    € 3

NOUVELLE BOUTIQUE|
A LENSEIGNE DES |

|

|

pods

GROS CISEAUX
-——

Le sonssigné n le pluisir d'annoncer À ses ancicanes |

pratiques et au publie en géuéral qu’il vient d'ouvrir un

nouvel établissementde tailleur nu-dessus du magasin de |

10 CTS |

[7h RHE NOTRE-DAME: 174,
TROIS-RIVIERES.

|
—_— | Lis invitent spocialement les tamitles à vonir visiter

ur magasin avant d'acheter ailleurs.. : le

Il espère par «1 longue expérience duns Ja lignede! 8 ' ¢

tuilleur avoir une part du patronage du public tritluvien - Desmocisiessont attachéesà l'établissement.

et des campagnes environnantes.
i

Les pratiques auront l'uvantage d'acheterleurs étoffes

ou ils voudront.

Il se chargera aussi de In confection et dn taillage j

que Tou voudra bien lui confier, ot promet de donner|

pleine et entière satisfaction au public.

yG5"Coupe d'après les patrons les plus nouveaux. en Avs atl amit! > 151, MINEURS 14S VOITCRIGRS
Messieurs, j'ai lo plaisir de vous informer queje viens |

de recevoir un char de bois prépard pour hu construc-

tion des voitures de toute sorte, à der prix très avanta-

geux.

| AUSSI

"un lot de souiliets «lo voitures, de patrons les plus nou-
veaux et les plus élégants.

Je sollicite de vous une visito qui vous sern très
avantageuse.

P. A. GOUIN
Rue du Pn.

 

Wrois-Rivieves, H Mura 1885.

 

 
"l'rois-Rivières 1 2Junvier 1885.

| 
AVIS.

| Un cheval et nne voiture ont été volés à M. Uldoric

Denoncourt, de S6 Grégoire, il y à huit jours. Voici le

signalement : cheval de 3 ans, poil noir avec une petite

tache blauchu dans le front; il nune verrue sur l’oreil

gauche et uno sur le portrail ; In voiture est un grand

: berlo à marché, rougre
Les personnes qui pourrait en avoir eu connaissance

sont prices d'informer lo proprivtaire,
ULDORIC DENONCOURT,

St Grégoire,

 

 

EN ABONDANCE

PENDANT LES PROCHAINS 60 JOURS.

Pour la saison du printemps, toute espèce d'articles |-

nouveaux et fashionable consistant en

MONTRES ET CHAINLS

D'OR ET D'ARGENT

Bijouterie en argent, jay et cscarboncles ; Sets en or

et cn argent, boutons, anticaux, colliers; en argent coli- |

du où plaque.
t

Orfôverie + pendules francnises et autres articles trop

longs à éÉnumérer,

Bijoux faits où reparés A l'établissement. Vieil or ct

argent achetô en échange.

On n’emploio que des ouvriers do promière capacité.

P, 5—Soul agent pour les lunettes do Luzarus et

Morlss, connues par tous ppur être les meilleures pour

ceux qui souffrent de ln vue, Elles sont en usugo depuis

85 ans.

 

  

DES soumissions cachetées, portant la souscription

« Iubillement pour la Police à cheval, ” et ndressées à

l'Honorable Président du Consoil Frivé, Ottawa, seront

reçues jusqu’à midy de Vendredi, le 27 mars 1880.

Des formules itaprimées de soumission, contonant

tous les reuscignements voulus quaut aux articles et les

quantités requises, seront fournies par lo soussigné,

Ou ne recevm que les soumissions qui serort frites

sur ces formules imprfmées, On pourra voir des échan-

tillens do tous les articles au bureau du soussigné.

Chaque soumission devra être accompagnée d'un chè-

quo acceptée par uns banque canadieune, pour unc som-

mo égale à dix pour cent du total de la soumission, lequol

chèque scra conflsqué el lu soumissionnaire refuse de

AVIS signerle contrat sur dumande do co fuire, où ail nôglige

, do completer le service entrepris. 81 la soumission n'est

ToT pus acceptée le chèque sera remis.

Respeclucusement,

I. M. CONNER

Importateur de montres, bijoux &e, &e.
29 Rue du Platon.

 

 

2

Nous avons reçu nue grande quantité d'emplätres (ciroines) divect de ln manufactur, ©

et nous sommescertain qu'els sont freiches.
Empldtres Fortifiantes, Emplitres Héchauffantes,

Emplâtres ait Fer, Emplitres à lugomme de Pruche,
Emplâtres au Poix de Bourgogne, Emplätres à lu Belladonne,

Emptätres à la Moutarde, Ete, Ete.,

Nolro assortiment de BANDAGES HERMIAIRE est complet, ainsi que celui do

Rretelles pour épaules couabus ete, ete. ‘
 

Assortiment complet de portefeuilles, de portomonmiuies de bourses, ete, ele

=PARFUMSF
Harfums de tout genre et de toul prix importés del'étranger

 

Pour une purgation douce el certaine faites usage des Pilules de Bowman, qui son

aussi un spécifique pour Indigestion el Constipation. Prix; 25 ets la boîte.

Lu Remède Saiut-Cyr est le remède par excellence pour lu Rlhinme, la toux, ete

ete—25 cls la bouteille. ! oo

; Poudres Epizootignes (de voudition) pour donuer aux chevaux et bêtes à cornes

l’aites en usage et soyez convaineu.
)

 

 

 

A, GOBELL,
Secrétaire,

Ministôre des travaux publics,
Ottawn, 10 Février 1885. }

LA SUCCURSALE DE CETTE BANQUE commen-

cerses opérations en cette citd

rant,

(PEMPORAIREMENT)

Dans le BLOC BALCER,

Toules commandes par la malle reçoivent une altoution et diligenes particrtière

mn ai ‘>
LROISRIV à à

DE
Rx

gné et pourtant la suscription # Soumission pour chan-

suivantes : coustruction d'une nouvelle chaudidre eu acier ot su

près des plun et «levis que l'on pourra voir à cs bureau,

tuellement occupée par ln Veuve de fou Alex Belisle.

|

gaues, burenn des Travaux Publics, duos PEdifice de ta

lement occupre par Joseph Jamel, fils de Louis. Les sommni rionnaires sont avertis queles soumis

avec maison en Lois, luquelle est actuellement occupée

|

Jeurs propre signatures.

40 Le pute d'édifices connu sous le nom de “The| atinistre des Travaux Publics, égal à cins pour cent du

dessus. On les vendra séparément les uns des nutres,

|

gern requis, on s'il nu complète pus l'ouvrage qu'il nur

In chapelle Méthedisto et la résidence de 1P, N, Martel Lee Déptrtement ne s'engage à accepter ni lu plus

des Commissaites, avec bouilloire, engin et mécanisme

To Sept lots à bâtir sur la rue Hertel, en urritro de

. ; J ) "TL 7

La forme Bkroder, renformant 84 arpents do terre,

||y

/ { { {

située sur le 2ème Rung, près de l'Eglise avec uno de- Vv

A Champlain

avec maison ot grange.

de 6 par cent,
J. K. WARD. R N D

145, Rue Notre-Dame

HŒRNER & WILLIAMSny vy RAR LAINE

PROERIETES Hk CERES AVIS AUX ENTREPRENEURS.

lithe =
dière seront teçues à ce bureau jusqu'à VENDREDI,

EN LA CITE DE TROIS-RIVIERES mise en place dang le dmguenr CCrmda gi est maine

10 Le lot No. 2060 du Cadastre, sur le côté nord de [ainsi qu'au bureau de l'Ingénieur du havre, rue Dul-

20 Le lot Nu. 2051 du Cadastre, sur lu côté sud de lt lDonane à Saint-Jean, N. 1, où l’on pourra nu-st vbte-

30 Lu lot No 2022 du Cadastre, sur le côté nord de

|

sions ne scronl prises cn considérat on que si elles sont

pur George McDougall et, en outre, Une maison oceu-} Chaque soumi-sion doit étre accompagnée d'un cliè-

Dominion Block” nu coin des rues du Pluton et dt

|

prix de In sommission, et cv chèque sers coufisqué si lu

si on est requis do le faire, entrepris. Le chèque seen romis À ceux dont les Hou-

Ler. basse ni aneune des soumissions,

conserve cn bon ordre, et un vaste terrain pour y placer

In maison autrefois occupée par John Skroder

meuo et des dépendances de premiére condition. Aussi

Une bello ferme située snr ln Rive-est du In rivière

Saint-Maurice, vis-à-vis l'Igle aux Bouleaux renfermant MARDI, le 10 |

CONDITIONS: Untiers «lu prix devra être payé

Mona Saw Mills Montreal.

Assortiment complet de médecives poteutées ct propriclaires,

COEFTINTLLEl,

VENTE CONSIDERABLE

DES SOUMISSIONS cachetées adressées, an sonst.

Le soussigné oflre en vente les propriétés
4 5 ny Propricies yy, jour de MARS prochain, inclostvement, pour ln

tennutdans le Bassin Louise, havre de Quithee, dns

lu rue St Benoit, avec maison en bois, laquelle est ne- [housie, Quebec, ct au bureaudu Surintendant des dra.

rue St Benoit, avec maison en bois laquelle est acttel- [tir des formules imprimées du soumission

In rue Notre-Dame, vis-à-vis l'Unine de roues «des Chars

|

faites rur les formules imprimées fournies, et portent

pév par Madame Cadurette, y comprit une étabte ete.

|

que de banque accepté payable à l'ordre de l'honorable

Fleuve, Quatre superbes magasins avec résidences au| soumissionnaire refnse de rigner 1e contrat lorsqu'il en

5e Le lot vacant situé sur la rue Bonaventure, entre

|

anissions n'auront pus été acceptées

Go La Manufacture de Fuscaux de Skrodersurla rue Par ordre

du bois.

À Saint-Etienne

un lot de terre tout boisé près de la ferme,

100 arpents du turre dont près de 25 sont défrichées,

comptant ; la balance Ie sera eu 5 nnnées avec intérét

Ou à It. KIERNAN Dans les bureaux occupés ci-dovant par la « BANQ
Négistrateur Trois-Rivières.

30 1884.
UNION”

vs eme SSD T CT UTS R@7*Lo Département d'Epargne do cello Banqu

A V IS recevraaussi les dépôts À compter de cetto dato.

Ca ae “pd > A. B® 2

Auv Mnnicipalités et « du Propriéluireser Pr. E. PANNETON,
GERANT,

Moulins, &e, $e.
de § Trois-Rivières 4 fév. 1885.
 

POMPE A INCENDIE À VENDRE. CANADA
— l’HuVISCR DE QUENRO

Li corporation de In ville de Nicolet offre en vente Dsirict du l'rois-Hivjères.

une pompo d bras, sins que tous sed accessoires, com-| Lo Septième jour d'Avril mil huit cent quatre-vingt

prenant hoyaux, voitures d'été ct d'hiver, Le tout est

|

cinq.

en bon ordre.
L'occasion est bonne pour unu municipalité ou un No 254

propriétaire de moulin, using, &¢, &o, do faire un bot

|

CHARLES FORTIER, cultivateur, de In paroisse de la

marche. Bavière du Loup, District des Trois-Rivieres,

| COUR SUPERIEURE

S'adtresser à ‘
FE. TREMBLAY,

Demandeur

Sec-lrésorier. vs

A'PHANSSIS LESSARD, propriétaire do moulinà farine,

do la Ville de Louise-Villo, dit District
 

DéfendeurCHAS. DIOY,
MARCHAND-TAILLEUR

Sur motion du la part du Demandeur en autant

qu’il appert par le rapport de L, 13 Caron un des

Huissiers jurés duns le District des Trois-Hivières de In

Cour Supérieure pour In Province do Québec,dos de lu

Sommution cn cette cause, que lo def-ndcur en cette

cuuso n'a paet no peut tre trouvé dans le dit District

du Frois-Rivières, qu'il cat absent do la Province oùils

possède des biens etréside actuellement aux Etats-Unis

d'Amérique lu Cour ordonne quele dit défendeur soit

notifié par un avertissement à otro publié deux fois

cn lnngne françaix- dans le papier nouvelles apprlô Le

Joural des ! rois-Hivivres ct deux fois en langue anglaise

dns Vo papier nouvelles appelé The Trifluvian Trader

de comparaître en cetto Cause ct do répondre à la pours

suit oll action en cette conse dans le délut de deux

mois à dater dela dernière insertion alu «lit avertisse-

ment, et que surson rufus ou négligence de comparaître

en cette dito cause et de répondre À la dito poursuite ou

_ [netion dansle dit délai, il seru permis au «dit deman-

13 deur do procéder au procès vb jugement comme dans

uno cause par dufaut.

      aan

175 Rue

THE JNO J. MITCHELL Co.|-—

CUTTING SCHOOL.
OF THE CITY OF NEW-YORK.

Notre-Dame |

 

Cortifié,
I. X. GUILLET,

Dép. P. 0.8.
  

Canada
Province do Québec,

District des ‘l'rois-Rivières.
No 73

DAME DÉLIA LAMIRANDE, do lu paroisse do St
Maurice, épouso de Pierro Houle, hôtelier, du _mêmo

Joou SUPERIEURE.

TITS 1s TO CERTIFY. lien, et dûment autorisée à ester en justice,

That M. Chas. Dion of Throe-Rivers vs Demanderosse

Que., Canada, has received a thorough

|

Lo dit PIERRE HOULE,

Course of Instruction in Garment Out-| no action en séparation de Liens bone
+ : . action cn separ ¢ Liens no ho €

ting, and having passed a satisfactory

|

cetto cause, ce Four, 6 mustitae on

examination is awarded this Prois-Rivières, 16 mars 1885,

DIPLOM.A
HOULD & GRENIER,

Procureura de ln Demunderesse.

In Testimony whereof we have aflixed

the aflicial Signature and seal of The Jno AVIS PLUBLIC

 

  
Avis publiv est par le préssnt donné que jo noserail 11 ne sers vien payé aux journaux qui publicront

responsable d'auetino detto contractée en mon Nom,

|

cette annonce sans y avoir été d'abord autorisés.

par qui que co suit, sans uno autorisation écrite, e£ PRED. WHITE,

signée pus moi. Contrôleur,

J, O. DESILETS, P. à 0, du N.-0, Montréal, 8 Avril 1885.

 

. 1 . en ;

J. Mitchell Co, this 17th day of Februar y Est par 1o présent donné que je no serai responsable

1885. ; | d'aucune dette contractée en mon nom pur mon Âls M.

J. V. FOOKS, Jno J. MITCHELL,

|

HectorLavigne, sans uno autorisation écrite ct signéo
yet par moi,

Instructo. President FRANCOIS LAVIGNE,

      ‘Trois-Iivières, 9 l'év, 1885. Ottawa, 6 Mars 1880. The Jno J. Mitohellcompany seal. Gentilly.
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CAPITAL - - - $10,000,000

DEPOT AVEC LE GOUVERNEMENT CANADIEN

 

100,000.  

  

  

  

 

RECLAMATIONS PROMPTEMENT

ET EQUITABLEMENT

L. T. DESAULNIERS,

Agent pour le District des Trois-Rivière

 

Ww. C. PENTLAND
AGENT-GENERAL

NO. 14 RUE DES FORGES
TROIS-RIVIERES

—(0:0)

WUEEN'S INS. CO...... ..... Capital : Dix Muilions de Dollars, (810,000,000

ROYAL OF ENGLAND... oo oeCapital : Dix Millions «de Dollars, (810,000,000

QRITISH AMERICA ASS. CO. (Lucorporée en 1833). Capital : Deux Millions de Dollar

1$2,000,000.)

Assure contre le foutoutes sortes de propriétés, particulièrementles églises, maiso

dépendances des cultivaleurs, aux prix les plus modèré -

‘Trois-Rivières, 10 août 1882,—Ia.

  
 

 

POIGNÉE DE PORTE À SOHAETTE,
perse AU

    

    
 

Recognized = , And tho Nouvelle jinvention dispensant «de mettre aux

to be tho , x, ONLY MACHINE portes des sonaetles d'alarme, etc. |
BEST “Hoe

Wie bo] That will KNIT _ Lo
Fan RIBBED and F. ARTHUR VERRET, Entreprenear,
KNITTING MP AGENT
MACHINE LAN YORK

tiUSE, 5 No 11 vue Ste Anne—Trois-Rivières.
Afew of the manyarticles that can be made on

our Family Machine are Undershirts, Drawers,
Mitts, Hoslery, Gloves, Caps, Cuffs, Tidjes—all
these ean be made any sizo

OUR RIBBER18 PERFECTION, 1

Makes the Pearl Rib-Stitch one-and-one, onc-and-
two, onc-and-three, ete, perfect in elasticity,
beautiful in appearance, more durable and pete
fect than Hand Knitting,
Our Machines make the ouly perfect seamless

fuil fashioued J

aHOSIERY IN THE WORLD,:
With more stitches iu the top than fn the ankle,
Kuits the coarsest Farmer's Yarn, Cotlon, Sik,

"iinila canknit and fini h onedgirls con and finish ons dozen pairs
of Bocles in one day; and $2.00, $3.00 uud Rio
cantbe easilynade 1ono day.

nd for” Descriptive Catal I
monials from the Blind. loguo aud Test

CREELMAN BROS,
GEORGETOWN, ONT,

 

# La puiggnée de porte Alarme” possède unesonnerie
qui est adaptée & son ponnneau intérieur et put être
jist toutes les serrures Lilleoffre le grand avan-
tigre de remplacer les eleche- d'alarme de telle sorte
que personne ne pouf, de d'exterieus, ouvrir ln porte
d'une maison; d'un Dbnreau, ete, tte, sans que la son-

nerie avertisse, tandis que del'interi ur on peut ouvrir
La porte runs le moimlre broit, laiuaïn applique v à ra

poigne étouffant le son, Le dine mévanisme pret

d'urcêter à loisir ln sonnerie et reussi de barrer la porte

comme jar ui tour de chef,
Cette nouvelle poignée devient d'une utilit- incon

testable pour Des demeures privées, bs laren, les

hotels, pour tout appactement en un mot où l'on « iu-

térét À ve que personne De prdsse entrer sons être si

gnalé,
AM. Verret a en mains des échantitton= qu'en peut

examiner «t dont où peut faire l'épreuve pour se renore

compt- de leur uvilit
L'agence de M. Verret comprend ls comtés de Muse

kinongr, St Maurice, Trois-Hivières, Clamnplain, Port-

neuf ct Québee, aver le droit de nominer de: rouse

agents.
L'article «st grannti pour dens ie.

A. VERRET, ‘
Agent. |

|
1

  

 

The Dominion Organ and Piano Co.
,

 

‘Trois-Rivières, [4 noût 183431.

:: 40, |

ALMANACH AGRICOLE, COMMERCIAL ET HISTORIQUE que|

ICY vain

eee

ornare arene 5 cents!

ALMANACH 1 MILLES (Se mie) …. 5cunts

AtsAsAen Eechk-iasmique contenant l'état - complet

de tous les dice isos du Cansdn ve de toutes les com-

miunntés rebizicnses, «t techainé par wie liste alphabé

tique de tons les uraubros du celery de ki Puissance-

(20 BUDE) aaron EEE TETE EE ………. 16 cents

“ALMANACH DER SOCIETES RAINT-JEAN-BAPTISTE DU Ca-

NADA ET DES ÉTATS-UNts (Sv 15 cents

Calendrier de ln Puissance du Canada, avec la liste

du clerge ae toute la Puissance (Feuille de 24 x 36

prouve)... ae an rene rene 00 sen 0000 «+... 5cents

La Collection Complète (franco)... 45 cents

En vente chez tous les Libraires et Marchands,
JB ROLLAND & FILS, Editeurs.

3 hs id Nos, 6.8, 10.12 ot 14 Îue St Vincent, Mont réa

Mas the largest amd most complete factoryin the —_—en
Lominion—100x155, .

Highest Bcacrs ever Awarded to any Kater in ths World,
Medal and IHploma at Centennial, 1876. {
Medal and Piploma at Fsaney Australia, 1877, !
Gold Mcdal at Provincial Exhibition ‘Toruntu, 1838, 4
Highest Awards at Industrisl Exhibition, Toronto,

 

    

  

   

   

 

 

  

 

1878-82-81, '
VE ARE NOW MANTFACTUEING :

SQUARE AND UPRIGHT PIANOS.
BEST IN THE MARKET, ‘

CorreepondenceSolicited. Evnd for Ilustrated Cat
alogue, malled free. Address

DOMINION ORGAN AND PIANO COMPANY,
BOWMANYILLE, ONT.

son ey

HUILE ELECTRIGT 6H)
DE BOURK.

REMEDRE 5A RNY BGHUL

contre les maux de tét-, maux de gorge, «douleurs rhu. —TENU PAR—
mutiemales, maladies d'intestins, éresipèle, charbon 1 Wal)
maladies defoie, chuléra et fièvres de toutes sortes. Fu A, LACROIX

T1 gueritinstantanement les douleurs les plusetroces, ; ;
en suivant à la lettre la directionjointe à chaque bou| Sculpteur sur marbre, granit, pierre, &e, §e.
teille.
Cu remède est un composé végétal des plus précieux :

’

i

 

ATELIER DE MARBRE
DES TROIS-RIVIBRES

 

M. Lacroix est en àtat d'exécuter avec habilité et
Il contient de l'huilo de meuthe, des essences de thym,
lu purégorique, de l'huile de sassafeas, de gumume de
xemphre, ete, ete.
M est incontestablement lo remède le plus économt-

que tant par 4 force concentrée que par l'énergie puis-
sante qu'il exerce sur lu maladie,
En vente chez tous les pharmacions v£ les épiciers
Prix: 25 ct. ln bouteille. | doz $1.75; 12 woz $18.00.
Tous les marchands qui désirent se procurer ce remè-

d- pouvent s'alressee maintenant & Nicolet au soussi-
gue

C. BOURK,

AVIS PUBLIC.
Avis cst pur le présent donné, que ln soussigné ne
1& responsable d’auctne dette contractée en son nom

ut orcru écrit et signô de =t “ropre main,
Days FLAVIE BELANGER.

At Célestin, 22 Sept, 1884.

 

avec tout le soin ct la promptitude désirables toutes es-
pèces du cominandes pour travaux ch marbre, granit et
pierre. Autels en marbre pour églises, objets d'orne-
mentation, pierres tumulaires, garnitures do cheminées
de salon et tout autre ouvrage du cette spécinlité.

‘Trois-Rivières, 9 Mars 1882.—1 a

Credit Foncier Franco Canadisi,
Préts eur hypethéques pour 6 ou 10 ans sas amor-

tisseMont, cl de 10 À 00 ans avec amortissement. lL'em-
pranteur à fu facilité du vembourser qudndil le veut,
La Société n'a d'agent nulle part, comme elle n'a pas

de notaire nttitré, tous les praticiens sont admis à fire
des demandes ct & instrumenter pour leurs clients,
En wadressant au sous-igné on recevra des cireu-

lnires donnant tous les détniis nécessnives,
(li, J. BARBEAU,

Directeur, Montréal,

 

14 noûl 1884—Gmn 
 

PES— EEee

BUREAU OÙ PONTE
TROIS-RIVIERES.

rers

8 Novembre 1880.

 

MALLES. Aunivée | OuôTusE,

 

 

 

PAR CHEMIN DD HORD.
Section Ouest,

Montréal ot Ouest... ….....|6,80 P, MIL1,20 À.M,

Yamuchiche .....,
Rivière-du-Loup... .
Maskinongé, Berthier & Sorel.

  esou0u0

 

PAR GRAND-TRONO.
Rtats-Unis..... .….. +....|9.00 A, M/11,15 A. M.
8t, Grégoire...
Nicolet... ve vues
La Buie...….….…………. vers
Arthabaskn..…. sons !
Les Caritons de l’Est

  

  

 

a+ raveuces

 

PAI CHEMIN DU NORD, |
Section Fst

Québec et Fst .
Batisean ....e00 ues

 
1,20 | 5,80 P, M.

  

  

» vexose IMPRIMERIE
Lo soussignô à constamment cn mnina 6t à vendre

tontes sortes de bois carré ot scid, consistant en

bois carrô de pin rouge, pin blune et d'épinotte, en bois

scié do pin, d'épinoite et de prucho do toutes dimen-

sions et qualités depuis un pouco et dewi d'épaisseur

en montant.

BARDEAUX,

LATTES

MOULURES,

CADRES

PLINTHES,

PORTES ET CHASSIS,

BOITES D'EMBALAGE,
Ero, ro. Bre.

Le tout aux prix les plus bus. JANES DEAN.

Tro.Rividres, 6 Aoat 1872.

La Banque de Québec
(ETABLIE EN 1818.)

 

 

CAPITALL.c0ccrosseccsacesasernse

SURPLUS +... secressasiree vesasere

$2,500,000
350,000

 

 Champlain... .…….……eoveser, |
Ste-Anno de lu Pérade, etc.etc.’ |

PAR TERRE, |
Bécancour..………..
Fentilly.s.…o…secrecss
St. Pierre les Becquets..………..
St Jean D, C.etln rive sud.….

    

11,00 A, M,

St MAUFICU...2 co 0u00 vore sent
Ste, Gensvitvo..,.. vee
SE,NAICISSE,….. 00000 20es0s000

12 Midi, (1,00 P. M.

 

 

St, ECAC. sve eveeeere ere] 10 A, M.J12,00 A.M,

Shawenegan ve sereess vara |
Valmont...….…..00…ecenesant |

Les maîles pour l'Europe ferment,
te vendredi à 6,30 P,M. ct 7,30
por steambont |

  

Tees lettres onrégistréea doivent dtro mailé 16 minutes
vantie départ de chaque malle,

© K, OGDEN, M, P,
‘Prois-Rivières, 5 Décembre 1878.

 

hemin de Fer du Nord.

 

A PARTIR DE

SATVDE ET SEPTEMBRE 1SSE

Les Trams cireuleront comme suit:

Mixte.STATIONS.

 

 

 

Malle, {Expresse

|
 

Départ de Montréal pour! ! i

Quibet, vive on cold 3,008 4 10.00ry

«trrivée à Québec... renee en 9507 4 6,30 à 4
Dépurt do Québec pour ;
Moutréal......…..…... 915 4410.00 P M

irrivée à Montréal... Pose s0är M63044
Départ de Montréal pour i

St-Félix de Vnlois. 0. BIDPM..000000 000000 .
crrivée à St-Félix de Valois S20PH 2.110. 0. c…n0.
Départ de SL-F-lix de Va. ,

lois pour Montréal... BOOAM LL. 0000 es0e000s
Arcivée à Montréat.,... , BBOAH 20000 seau»

  

 

Ré5” Tous les trains de passagers du Jour sont pour.
vus de magnifiques chars palais et ceux de Ia nuit de

chars dortoirs,
Lostrains du Dimanche partent de Montréal et de

Québec à 4 pan,
Les Trains circulent d'après Fheure de Montréal,
Eu connection avee le chemin de fer du Grand-Trone 

et le chemin de fer Canada Atlantie,

punsaux Gfsfnaux—QUÉBEC,

BUREAUX DES BILLETS :

145, ue Sr Jacques, | ep
, : . \ ALA L’'Horer Wisoson. j IONTR HA

Vis-a-vis L'Horec ST. Lovis, QUEBEC.
A. DAVIS,

Surintendant,

ler août 1882 :

 

14

MANUFACTUREERh ET

 

14

UA RCHAN

LE

ZN,
TOL

FERBLANTIERS, cte

POSEURS L'AUPAREILS A CAZ ET DE

COUVERTURE EN METAL.

———rss

GRAND ASSORTIMENT

detoute espèce d'articlos de erblanteries, gazelier

ventilateurs, obinets, tubeson plomb pour Invoirg ete

BAINS DE TOUTE GBANDEUR E''U

L'établissement a constamment n sa disposition
d habiles ouvriers ponrexéenterà domicile tous leg au.
vrages de In spôcialité,
Ordre exécutéavecsoinet promptitude

N,B.—Nous paierous par argent comptant ou pou.
échange d'objets de ferblanter*s et nutre du genre, tou
to ospèce de vieilles Ferronne: les, Fonte, Plomb, Cui-
vre jaune el rouge, et tons aurez objets de ce genre
hore d'usage.
Lea Trois-Rivières, 13 Norembrel876
 

   AVIS AUX ENTREPRENEURS.
Onrecevra à co Bureau, jusqu'à Lundi, le Ome jour

de Juin, prochain, à midi? des soumissions cachetées,
adressées au suussigné, et portant lu souscription « Bou-
mission pour Charbon,” pour fournir le combuslible
nécessaire nu chanfinge do Edifices Publics, Ottawa.
On pourexaminerle devis et obtenir des formules

de soumission à commencer de Jondi, le 23 Mai cou-
rant, bce Berean, oliles renseignements nécessaires
seront donnés,
Aucune soumission ne sers prisu en considération à

moins qu'elle ne soit necompagnéo d'un chéque pour
Une somme de $250 fait payable à l'ordreidu l’Honora
ble Ministre des Travaux Publics.

Le Département ne sera pas tenu d'accepter la plus
basse ni vucune des soumissions.

i Pur ordre,

 

F H ENNIS,
Secrôtaire.

Ministère des Traveaux l’ubles,
Ottawa, 20 Mai 1884. }

Impressions de toutes sor-
tes exécutées au burcau dy
Journal, 

Lu succursale des Trois-Hividres tient un bureau ré-

gulier pourtontes les transactions do Banque,

Elle fait In perception pour tous Jes endroits du Cu-

nada ot des Etats-Unis ; achète c& vend des ‘Traîtes

payables à uelqu'endroit que co soit du Cunada et des

Etuts-Unis.

DÉPARTEMENT D'ÉPARGNE

Lu Banque recevra des dépôts, sur lesquels sora paye

mu intérêt à raison do QUATRE PAR CENT par an.

Les dépôts pourront étre retirés sous avis préaleblo

F, G. WOTHERSPOON,

’ Gérant,

| Prois-Rivières, 16 février 1881,

A Publis.
AVIS est par le present donné que Je ct après le PRE-

MIER JOUIt D'AOUT PROCHAIN, et jusqu'à nouvel

{ avis, lo maximum dn taux d'intéréts qui sem necordé sur

les dépots dans le Départementd'Epargne seru de TROIS

POURCENT; et cela en vertu d'un wrrangement conclu

entre les Banques cidessous mentionnées faisant afluires

duns cette cité,

BANQUE DE QUEBEC.

‘=, C. Corpix,
Gerant.

BANQUE D'UNION DU BAS-CANADA.

15 Wenn,

 

 Gerant.

BANQUE D'HOCHELAGA.

! P. E. PANSETON,
Uerant.

| P'rois-Rivieres 20 Juillet 1881,

 

| LOUIS MALHIOT
ENCANTEUR PUBLIC

—Wi—

MARCHAND 1 COMMISSION.
 

M, Mailhiot est le seul agent pour le comté du Nico-

let de lu machine à coudre “Raymond” sl bien con

nue et si recherchre, ct qui est sans contredit la meil-

leure en Usage aujourd'hui.
"Pout correspondance par écrit reveven la plus

prompte attention possible,

Bureau d'affaire À GENTILLY
Gentilly, Mars 1883.

———— =

CAVES,

12GB EPR BRAVE BAREARAE,

INSPECTEUR DEs LICENCES pour le Gouverne-
ment Lueal-

BUREAU ©

No. 28, RUE ST JOSEPH.

PO G''ILLET
NOTAIRE,

COMMISSAIRE DE LA COUR SUPÉRIEURE
{ 11 ; ! vo + Ho Tis .

Secrétaire des Lommissaires Livits
ET

Secrétaire du Bureau des Exconinatenrs

Ticndra désormais son bnreun à sa résidence privés,

No. 4 RUE DES CHAMPS No. 4

| (Pres de l'Eglise Paroissiale.)

Où on pourra le voir à touts heure dujour et du soir,
M, GUILLETportera uno attention toute speciale i

l'exercice du sit profession, eb tiendra particulièrement
à donner satisfiction à ceux qui voulront Lien l'hono-
rer do leur conflance,

‘Prois-Tivières, 15 Mai 1882,

À VENDR

Les propriétés suivantes :
No 1—Lelot de terru No. 466, faisant front à In vue

Notre-Dume, de 160 picds : ayant aussi front sur Ja rue
St-Philippe, de 250 pieds ct d'environ 300 picils de pro-
foudeur situé À environ 280 pieds du Znop-Line ct GU
pieds du fleuve St-Laurent.

No. 2—Le lot de terre No. 16, faisant front comme ci-
dessus, ayant Une profondeur de 50 pi«x sur 104,

No. 3—Enlot de terre situé gur lo Côtenau St-Louis,
contenant environ 2U ccres splendido sito pour rôsi-
dences privées, ete, Domino la cité do Trois-Rivières,
fleuve Sr-Laurent ctestà 10 minutes de marche du
marché aux denroes.

No. 4—Un quart de lot de rerre situé sur le Côtenu
St-Louis, connu sous fe nom de Ferd Cheval (Horse
Shoe.) ayant froat surla rividre St-Maurice.

No. 5-—Un Monlin à farine ct à mnulang 8 du pre-
mière clnsse, avec Un pouvoir d'eau intorissable possd-
dant trois puires de moulanges, deux hatteurs, un sn,
lo tout neuf et en parfait ordre vee maison, table,
hangar, ete, et environ sept acres de terres,

No, 6—Une splendide ferme connue sous le nomde
Elm Grove, située sur la rivière St-Maurice, À environ
12 milles de la Nivière-anx-llats; contenant environ
475 acres dont 100 en culture avec malson, grange, éta-
ble, Iuiterie, puits, ete, cle.

No. t.—Atssi uno terre à foin et un lot de terre situé
dans lo township Turcotte, vis-à-vis In ferme Kim Grove
cisdessus designee, contenant environ GTO ncres du
terre,

No. 8.—Do plus, une splendido propriété bien Loisto,
dans lu parois-e de St-Thècle, comdu Champlain,
contennnt environ 500 acres do’ terre,située à environ
12 milles du chemin de fer des Piles ottu chemin de
fer projeté du Luc St-Jean, la ligue passant sur cotto
propriété,

No. 9,—Lio Inc À Lu Peinture, bien connu des touris-
tes, situô sur lu propriété ci-dessus, kerr vendu sépuré-
mentavoc lu partie de terre sulll-ante pour bâtir.
‘ Pour les termes de conditions, s'udtresser au proprié-
aire,

 

   
 

JAS. B. LUCKERROI'E,
No 23 rue des Forges,

Trois-Rividres 

JOURNAL
40 COIN DES RUE

St-Pierre & Bonaventure
TROIS-RIVIERES

On imprime àcette établissement avec la

plus grande ponctualité et dans les derniers

goûts tous les ouvrages de vie :

Têtes de comptes,

Memorandurns,

Cartes d’affaires,

Iie de visile,

Billets promissoires,

‘nveloppes,

Catalogues,

Listes des prix,

Programmes,

Circulaires,

Affiches,

Placards,

Lettres fiméraires,ete , etc.

Blanc de sommation,

Demandes de plaidoyer,

Fiat,

Comparutions,

Déclarations surbillets,

Déclarations sur compte,

Déclarations d'acte d'hypothécaire,

—05;——

Pour lex avocats.
Subpoena,

Affidavit,

Inscriptions,

Inventaires de production,

Saisies arrêts après jugement,

Brofs de saisie-gagerie,

Procès-Verbaux de saisie,

Opposilions,

Mémoires de frais, &

—101——

Pour les Kotaires.
blanes de billets,

Quiltances,

Procuralions,

Transports,

Contral de vente,

Contrals de Mariage,

Baux a Loyer

Toute commande par écrit sera exécutée

sans délai

| LE

Journal des Trois- Rivieres
Est imprimé et publié par GEDEON DESILETS à

Frigg, Propriôtalros-Kditeurs, à qui toutes lettros, en-
vois, etc, doivent ôtre adressés vranco, à l’Imprimerie
No. 40 Coin des Rucs Sr, Pienne kr BoNAVENTORE, les
Trois-Rivièros,

CONDITIONS,

Lo JounyaL pes Pnois-Bivièuxs paraît tous ley Lous
et Jkuni de chaquo semaine,

PRIX DE L’ARONNEMENT.

Un an, doux foie Ia semaine (Frais do port compris) $2.00
Six mois do do $1.00

Pourles Etats-Unis... .. a000 e00000 $2.00

Un an, Epition HEBDOMADAINK do $1.00

Six mois do do $0.50

INVARIABLEMENT PAYABLE D'AVANOE.

On nu peut s'abonner pour moins de six mois.

Touts personne qui voudra discontinuer son abonne-

ment dovra en donner avis un mols avant l'expiration
do son semestru ot avoir payéles arrérages s'il y on à

TARIF DES ANNONCES,

Leg annonces sont toisées sur l'yre Brevien, aux cous

ditions suivantes ;
Première insertion, par ligne... .……….
Chuquo insertion sulvante par ligne...

vee 30.10
».….. $0.00

  

Uno remise libérale est necordôu pour les annonces

long tere,
"Toute correspondance, oto doit étro munio d’un 20m

osponsable.  


